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    Q ualité  environnementale  des 
    bâtiments  en Nouvelle - Calédonie



A noter : 
Les systèmes de production d’énergies 
renouvelables type panneaux photovoltaïques ou 
éoliennes ne concourent en aucun cas à la réduction 
de la consommation d’énergie du bâtiment sur lequel 
ils sont installés. 
Ils s’inscrivent dans un autre contexte: la Ils s’inscrivent dans un autre contexte: la 
diversification des sources d’alimentation en énergie 
et la substitution à une ressource fossile.
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Pour chaque opération de construction ou de 
réhabilitation, les choix de systèmes constructifs et 
de matériaux s’offrant aux concepteurs sont 
multiples.
De nombreuses contraintes entrent en jeu dans ce De nombreuses contraintes entrent en jeu dans ce 
choix, notamment des paramètres techniques et 
financiers. L’intégration d’une volonté 
environnementale dans ce domaine ne facilite pas les 
décisions.
De plus, une multitude de paramètres sont à prendre De plus, une multitude de paramètres sont à prendre 
en compte dans une approche environnementale, 
comme l’énergie grise, l’émission de polluants, la 
durabilité, la fin de vie, l’utilisation de matières 
recyclées ou d’origine locale, les nuisances de la 
fabrication, ...
Là encore, il n’y a donc pas de recette magique ou de Là encore, il n’y a donc pas de recette magique ou de 
matériau idéal, et seule une réflexion éclairée propre 
à chaque opération permettra d’arriver à un 
compromis technique, économique et 
environnemental satisfaisant.
L’objectif du présent guide est donc d’apporter un L’objectif du présent guide est donc d’apporter un 
complément d’information sur certains de ces 
éléments, afin d’aider le concepteur et de l’éclairer 
dans ses choix propres.
 

A noter également, que pour toute opération de 
construction, les matériaux choisis devront 
impérativement être adaptés aux contraintes 
climatiques (humidité, UV, air marin, ...) et mis en 
oeuvre dans les règles de l’art.
Le meilleur des matériaux ne pourra être performant Le meilleur des matériaux ne pourra être performant 
que par une mise en oeuvre adaptée et maîtrisée. Les 
références qualificatives des professionnels peuvent 
vous guider dans ce sens. 

COUT D’INVESTISSEMENT ? 
Les coûts d’investissement présentés ci-après  Les coûts d’investissement présentés ci-après  
correspondent à des prix au mètre carré 
d’ouvrage, comprenant généralement la 
fourniture et la pose. Ils ont été établis sur la base 
des conditions économiques du mois de janvier 
2014.

L’ensemble de ces prix est bien évidemment à L’ensemble de ces prix est bien évidemment à 
prendre avec toutes les précautions nécessaires, 
car en fonction du projet à réaliser, ces prix 
peuvent fortement varier (liés notamment à la 
complexité, la taille, l’emplacement 
géographique, etc, du projet). Dans tous les cas, 
il s’agit d’une fourchette de coût 
d’investissement dont la précision peut aisément d’investissement dont la précision peut aisément 
fluctuer de plus ou moins 30%. 

Pour une estimation plus précise et adaptée à 
chaque projet, contactez les entreprises ou 
fournisseurs correspondant indiqués dans le 
tableau des contacts fourni sur le site web (cf. 
dernière page du guide)

L’approche économique dans la construction est 
souvent cantonnée à l’examen unique du coût 
d’investissement. Or le coût réel d’un bâtiment est 
bien plus que celà si on intègre en plus les coûts de 
fonctionnement, les consommations, les coûts 
d’entretien, de maintenance, les réhabilitations et le 
démantèlement en fin de vie. L’approche en coût 
global consiste donc à envisager l’ensemble de ces global consiste donc à envisager l’ensemble de ces 
coûts lors des études du projet.

Dans le présent guide, il est indiqué pour chaque 
matériau une estimation du coût d’investissement, 
ainsi qu’une notation en fonction de l’intérêt du 
produit dans une démarche en coût global. 

Ainsi, un produit à faible durée de vie aura par 
exemple un intérêt moyen en coût global, même si 
son coût d’investissement est intéressant.
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Synthèse notée 
des qualités du 
matériau



Les fiches de l’isolation

01 -   La laine de roche
02 -   La laine de verre
03 -   Le polystyrène expansé
04 -   La ouate de cel lulose
05 -   La perl i te expansée
06 -   La laine de bois06 -   La laine de bois
07 -   La f ibre de coco

Les fiches de la couverture

08 -   La tôle sandwich
09 -   La toiture végétal isée
10 -   L’enduit  réf léchissant
11 -   La toiture zinc
12 -   La surtoiture venti lée
13 -   La tôle réf léchissante 13 -   La tôle réf léchissante 
14 -   Les tui les de bois
15 -   La toiture en pai l le

Les fiches des murs

16 -   Les agglos avec isolat ion
17 -   L’ossature métal l ique
18 -   La paroi  venti lée en bois
19 -   Le béton de terre stabi l isée
20 -   La br ique de terre
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    I ndex (suite)

Les fiches des menuiseries 

21 -   Les jalousies
22 -   Le double vitrage teinté
23 -   Le vitrage à contrôle solaire
24 -   La casquette
25 -   Le volet persienné 
26 -   Les brises solei l  26 -    Les brises solei l  
27 -    La toi le tendue



PERFORMANCE 

TECHNIQUE

MISE EN 

OEUVRE

INTERET 

ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE 6/10

NOTE GLOBALE 9/10

NOTE GLOBALE 8/10

NOTE GLOBALE 5/10
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La fibre de coco

La laine de bois

La perlite expansée

La ouate de cellulose

Le polystyrène expansé

La laine de verre

La laine de roche

     Comparatif
LES FICHES DE



L a laine de ro che
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PERFOMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     6/10

Matière première:  Importée
Transformation:   Hors Nouvelle-Calédonie
Pose:      Entreprises locales

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement 2300 F/m² pour l’exemple 
décrit fourni et posé

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Bonne isolation acoustique
- Faible coût de mise en oeuvre
- Incombustible et ininflammable

CONTRAINTES
- Fabrication polluante
- Fibres irritantes
- Non recyclable

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Non recyclable ou valorisable

Précautions nécessaires lors de la pose

Matière première minérale non renouvelable 25 MJ/kg
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :      Rouleaux, panneaux semi-rigides, en vrac

Applications :         Cloisons, murs, combles, doublage, plancher phonique

Mise en oeuvre initiale :   Aisée, mais précautions nécessaires (irritations)

Facilité de remplacement :   En fonction de l’accessibilité

Entretien :          Aucun entretien necessaire

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

EA B C D

A EB C D

A D ECB

Performance acoustique :
  Densité = 30 kg/m3

Adaptation à l’humidité :
 Craint l’humidité

Durée de vie moyenne :
  15 à 30 ans (garantie 10 ans)

Performance thermique :
   λ = 0.038 W/m.K

PROPRIETES

Exemple décrit: plaque semi-rigide ep. 50 mm (Rth=1.3) posée sur faux plafond horizontal

DESCRIPTION
La laine de roche est un isolant minéral, obtenu à partir de la 
fusion de roche volcanique (basalte). Une pâte est alors obtenue, 
fibrée et encollée par des liants chimiques avant d’être stabilisée 
par chauffage en étuve. Très repandue, la laine de roche se 
présente sous diverses formes, dont la plus utilisée est la plaque 
semi-rigide.



L a laine de verre
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PERFOMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     5/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Hors Nouvelle-Calédonie
Pose :      Aisée

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement 2000 F/m² pour l’exemple 
décrit fournit et posé

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Simplicité de mise en oeuvre
- Incombustible
- Faible coût d’invetissement 

CONTRAINTES
- Tassement si posé verticalement
- Dégradable par les rongeurs et l’humidité
- Matériau irritant

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A

Exemple décrit : rouleau souple ep. 45 mm (Rth=1.2) posé sur faux plafond horizontal

C EB D

ECBA D

A EDCB
Non recyclable ou valorisable

Précautions nécessaires lors de la pose

Matière première minérale non renouvelable 50 MJ/kg
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :      Rouleaux souples, panneaux rigides, semi-rigides, en flocon

Applications :         Cloisons, murs, combles, doublage de mur

Mise en oeuvre initiale :   Aisée (rouleaux et plaques) 

Facilité de remplacement :   En fonction de l’accessibilité

Entretien :          Aucun entretien necessaire

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

EA B C D

A EB C D

A D ECB

Performance acoustique :
  Faible densité (environ 20 kg/m3)

Adaptation à l’humidité :
 Craint l’humidité prolongée

Durée de vie moyenne :
  10 à 20 ans

Performance thermique :
   λ = 0.038 W/m.K

PROPRIETES

DESCRIPTION
La laine de verre est un isolant minéral obtenu à partir de la fusion 
de sable silicieux et/ou de verre recyclé. Une pâte est alors 
obtenue, fibrée et encollée par des liants chimiques.
Isolant conventionnel le plus utilisé dans le bâtiment, elle se 
présente généralement sous la forme de rouleaux souples.



Le p olyst yrène expansé
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3LES FICHES DE
PERFOMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     6/10

Matière première:  Importée
Transformation:   Fabrication et recyclage existant en Nouvelle-Calédonie
Pose:      Entreprises locales

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 4000 F/m² pour 
l’exemple décrit fourni et posé

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Non altérable en présence d’eau
- Très bonne stabilité dans le temps
- Transformation et recyclage localement

CONTRAINTES
- Aucune résistance au feu
- Faible densité et déphasage
- Mauvais isolant acoustique

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

DC EBA

C DA EB
Recyclage possible en Nouvelle-Calédonie

Dégagement de styrènes à la chaleur

Matière première fossile non renouvelable 110 MJ/kg
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :    Plaques ou billes en vrac

Applications :      Doublage isolation thermique murs, plafonds

Mise en oeuvre initiale : Délicate pour une isolation sans pont thermique

Facilité de remplacement : En fonction de l’accessibilité

Entretien :        Aucun entretien nécessaire

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

EA B C D

A EB C D

A D ECB

Performance acoustique :
  Densité = 10 à 25 kg/m3

Adaptation à l’humidité :
 Etanche à la vapeur d’eau et imputrescible

Durée de vie moyenne :
  20 à 30 ans

Performance thermique :
   λ = 0.035 W/m.K

PROPRIETES

Exemple décrit : plaque ep=50mm (Rth=1.4), densité 15 kg/m3, sur faux plafond horizontal

DESCRIPTION
Le polystyrène expansé est une isolation synthétique, produite à 
partir de pétrole (naphta). Fréquemment utilisé pour l’isolation, 
mais aussi pour d’autres usages (conditionnement, …), il existe 
sous différentes formes. Composé de 98 % d’air et de seulement 
2 % de matière, il est très léger et insensible à l’eau.



L a ouate de cel lulose
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PERFOMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     8/10

Matière première :  Origine extérieure 
Transformation :   Hors Nouvelle-Calédonie
Pose :      Entreprises locales spécialisées

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 2700 F/m² pour 
l’exemple décrit fourni et posé

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Densité et déphasage important
- Régulateur d’humidité
- Bon isolant acoustique

CONTRAINTES
- Pose par des entreprises spécialisées
- Eviter le contact avec l’humidité prolongée

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Théoriquement réutilisable

Traitement aux sels de bores

Matière première issue du recyclage 1 MJ/kg
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :      Plaques semi-rigides, insuflation, projection humide

Applications :         Combles, murs, cloisons, planchers

Mise en oeuvre initiale :  Technique, par professionnel agréé

Facilité de remplacement :   Possible par aspiration et soufflage

Entretien :          Aucun entretien nécessaire

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A EC DB

Performance acoustique :   
 Densité = 70 kg/m3

Durée de vie moyenne :
  30 à 50 ans (garantie 30 ans)

Performance thermique :
   λ = 0.04 W/m.K

PROPRIETES

DESCRIPTION
La ouate de cellulose est un isolant obtenu grâce à la récupération 
et au recyclage des déchets papier. Elle est composée de fibres de 
cellulose et d’adjuvants naturels (sels de bore) et se présente  en 
vrac à projeter ou en plaques semi-rigides. Plusieurs entreprises 
spécialisées assurent la pose en Nouvelle-Calédonie.



L a p erl ite  expansée
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5LES FICHES DE
PERFOMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     5/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Hors Nouvelle-Calédonie
Pose :      Par étancheur si en toiture

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 4000 F/m² pour 
l’exemple décrit fourni et posé

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Matière première naturelle minérale
- Adaptée comme support d’étanchéité
- Non dégradable par les rongeurs

CONTRAINTES
- Dégagement de gaz toxique si 
incendie pour les panneaux bitumé
- Eviter le contact avec l’humidité

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

DC EBA

C DA EB
Non recyclable

Matériau non nocif, hors panneaux bitumés

Matière première naturelle minérale 34 MJ/kg
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Panneau nu, enduit de bitume ou en vrac

Applications :       Isolant thermique de toiture, murs

Mise en oeuvre initiale :  Par professionnel

Facilité de remplacement :  Difficile sous étanchéité

Entretien :         Aucun entretien nécessaire

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

EA B C D

A EB C D

A D ECB

Performance acoustique :
  Densité = 144 kg/m3

Adaptation à l’humidité :
 Dégradation des performances avec l’humidité

Durée de vie moyenne :
  25 à 40 ans

Performance thermique :
   λ = 0.053 W/m.K

PROPRIETES

Exemple décrit : Fescoboard ep. 40 mm (Rth=0.8), en support d’étanchéité de toit terrasse

DESCRIPTION
La perlite expansée est une isolation minérale issue d’une roche 
volcanique siliceuse. Chauffée à très forte température, elle libère l’eau 
liée chimiquement à la matière et subit une expansion jusqu’à 15 fois 
son volume initial sous formes de perles. Elle est principalement 
utilisée en panneaux isolant de toitures sous complexes d’étanchéité.
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PERFOMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     9/10

Matière première:  Origine extérieure 
Transformation:   Extérieure
Pose:      Pas de filière spécialisée, mais pose identique aux laines minérales

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement estimé à 4000 F/m² pour 
l’exemple décrit fourni et posé. Produit 
actuellement non distribué sur le territoire.

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Déphasage important
- Bon isolant acoustique
- Matériau naturel et durable

CONTRAINTES
- Eviter le contact avec les parois 
humides 
- Peu distribué en Nouvelle-Calédonie

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Recyclage, combustion, compostage

Matériau naturel sans traitement nocif

Matière première naturelle issue du recyclage 
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :      Plaques rigides, semi-rigides, en vrac

Applications :         Cloisons, murs, toitures, planchers, doublage de murs

Mise en oeuvre initiale :   Aisée, aucune précaution nécessaire 

Facilité de remplacement :   En fonction de l’accessibilité

Entretien :          Aucun entretien nécessaire

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

EA B C D

A EB C D

A D ECB

Qualité acoustique :
  Densité = 50 kg/m3

Adaptation à l’humidité :
 Régulateur d’humidité

Durée de vie moyenne :
  40 à 50 ans

Performance thermique :
   λ = 0.038 W/m.K

PROPRIETES

Exemple décrit : plaque semi-rigide moyenne denstié, ep. 50 mm (Rth=1.3)

DESCRIPTION
La laine de bois est un isolant naturel performant obtenu grâce 
aux chutes de bois résineux (défibrées et recompactées). Elle se 
présente en plaques rigides et semi-rigides. Peu courant en 
Nouvelle-Calédonie, cet isolant présente pourtant des 
caractéristiques très intéressantes. 



L a f ibre de co co
Exemple décrit : plaque semi-rigide ep. 50 mm (Rth=1.3), produit importé
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7LES FICHES DE
PERFOMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     8/10

Matière première :  Disponible localement
Transformation :   Possible localement, filière inexistante à développer
Pose :      Idem isolant classique

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement estimé à 5000 F/m² pour 
l’exemple décrit importé et posé. Produit 
actuellement non distribué sur le territoire.

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Ressource locale éventuellement disponible
- Matériau naturel et biodégradable
- Très bon isolant phonique

CONTRAINTES
- Pas de filière locale existante

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Réutilisation possible comme compost ou autre 

Traitements aux sels de bores

Matière première naturelle
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :      Plaques semi-rigides, rouleaux, vrac

Applications :         Sous-toitures, combles, murs, cloisons

Mise en oeuvre initiale :  Aisée, idem laine de verre

Facilité de remplacement :   Selon accessibilité

Entretien :          Aucun entretien nécessaire

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Isolation acoustique :
  Densité = 50 kg/m3

Adaptation à l’humidité :
       Perméable à la vapeur d’eau et imputrescible

Durée de vie moyenne :
  30 à 40 ans

Conductivité thermique :
   λ = 0.04 W/m.K

PROPRIETES

DESCRIPTION
La fibre de coco est issue de la bourre entourant la coque des noix 
de coco. Très résistante, élastique et durable, elle est cependant 
facilement inflammable et subit donc généralement un traitement 
ignifugeant aux sels de bore. Elle existe sous forme de plaques, de 
rouleaux ou en vrac.
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     Comparatif
LES FICHES DE

PERFORMANCE 

TECHNIQUE

MISE EN 

OEUVRE

INTERET 

ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE 5/10

NOTE GLOBALE 8/10

NOTE GLOBALE 6/10

         NOTE GLOBALE*

NOTE GLOBALE 8/10

NOTE GLOBALE 5/10

NOTE GLOBALE 5/10

NOTE GLOBALE 8/10



L a tôle  sandwich
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PERFOMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     5/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Assemblage local
Pose :      Couvreurs

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 13 000 F/m² pour 
l’exemple décrit fourni et posé 

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Couverture et isolation thermique combinées
- Large espace entre pannes de charpentes
- Fabrication locale

CONTRAINTES
- Technicité de pose 
- Toxicité de la mousse polyuréthane
- Peu de choix d’épaisseurs

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Non recyclable

Polyuréthane toxique à haute température

Mousse polyuréthane + acier
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :    Nervurée, ondulée

Applications :      Charpentes classiques ou sur les murs porteurs

Mise en oeuvre initiale : Par professionnel (couvreur)

Facilité de remplacement : Peu aisée, intervention sur toute la toiture

Entretien :        Pas d’entretien spécifique

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Qualité acoustique :
  Effet peau de tambour

Adaptation à la pluie :
  Etanchéité exposée mais bien maîtrisée

Durée de vie moyenne :
  20 à 40 ans

Performance thermique :
 Facteur solaire S = 0,015

PROPRIETES

Exemple décrit : isotecnic KL 810 teinte claire

DESCRIPTION
La tôle sandwich est une tôle composite autoportante. Ce 
matériau remplit plusieurs fonctions : couverture (profilé en acier 
galvanisé), isolation (mousse polyuréthane) et plafond intérieur 
(profil en acier galvanisé). Elle existe en Nouvelle-Calédonie en 
profil ondulé ou nervuré.



L a toiture végétal isée
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     8/10

Matière première:  Etanchéité et drain origine extérieure, substrat local (terre, ...)
Transformation:   Locale
Pose:      Entreprises locales spécialisées

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 19 000 F/m² pour 
l’exemple décrit fourni et posé (hors couverture 
et complexe d’étanchéité)

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Esthétique et intégration paysagère 
- Rétention des eaux de pluie 
- Protection thermique de la toiture

CONTRAINTES
- Technicité de pose 
- Entretien suivi des végétaux
- Surcharge de la toiture

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Complexe végétal naturel 

Attention aux traitements phytosanitaires pour les végétaux

Energie grise :
 Terre + végétaux origine locale ; drain polystyrène

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Toit végétal extensif, semi-intensif et intensif

Applications :        Terrasses béton ou couvertures métalliques

Mise en oeuvre initiale :  Technique, par professionnel

Facilité de remplacement :  Difficile

Entretien :         Végétation : taille et arrosage éventuel

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

EB DA C

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Qualité acoustique :
  Absorption du bruit de la pluie

Adaptation à la pluie :
  Etanchéité protégée et rétention des eaux pluviales

Durée de vie moyenne :
  20 à 30 ans avec entretien soigné

Performance thermique :
 Facteur solaire S = 0.02 ; privilégier toitures irriguées

PROPRIETES

Exemple décrit : Toiture jardin semi-intensive avec complexe drainant sur dalle béton

DESCRIPTION
La végétalisation de toiture consiste à revêtir le toit d’un substrat 
de culture plantée de végétaux. C’est un système autonome qui 
peut être intensif (épaisseur de substrat > 30 cm), semi-intensif 
(épaisseur de substrat < 30 cm) ou extensif (épaisseur de substrat 
< 8 cm). Cette installation peut se poser au dessus de différents 
types de toiture (béton, tôle) avec une étanchéité adaptée.



L’ enduit  réf léchissant
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     5/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Hors Nouvelle-Calédonie
Pose :      Maîtrisée localement

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 4500 F/m² 
enduit seul appliqué sur support neuf

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Utilisable sur toitures béton ou tôle
- Bien adapté à la réhabilitation 
- Etanchéité + réflexion solaire

CONTRAINTES
- Seul, ne consitue pas une protection 
thermique très performante
- Baisse des performances avec le temps

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A ECB D

ECBA D

EA DCB
Non recyclable

Emulsion acrylique 

Emulsion à base d’eau

Energie grise :
 

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :    Enduit liquide

Applications :       Tôles, terrasses béton, réhabilitation

Mise en oeuvre initiale :  Aisée

Facilité de remplacement :  Application d’une nouvelle couche

Entretien :         Nettoyage éventuel de la toiture

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

ECBA D

Qualité acoustique :
 Aucune isolation complémentaire par l’enduit

Adaptation pluie / humidité:
 Enduit d’étanchéité complémentaire

Durée de vie moyenne :
 10 à 20 ans

Performance thermique :
 Amélioration du facteur solaire S de 50% (sur une toiture sombre)

PROPRIETES

DESCRIPTION
L’enduit réflechissant est un revêtement acrylique élastomère 
liquide qui est appliqué sur tous types de toitures. Il peut être 
utilisé en réhabilitation comme en construction neuve en 
application d’étanchéité. Sa propriété à réfléchir le soleil lui 
permet d’améliorer les performances thermiques des toitures.

Exemple décrit : enduit réflechissant blanc en réhabilitation de terrasse béton non isolée



L a toiture zinc
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     5/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Hors Nouvelle-Calédonie
Pose :      Peu maîtrisée en Nouvelle-Calédonie

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement très élevé. Actuellement 
non disponible en Nouvelle-Calédonie 

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Très bonne résistance à la pluie et au vent
- Très longue durée de vie sans entretien
- Adapté à toutes formes architecturales

CONTRAINTES
- Très peu utilisé en Nouvelle-Calédonie, 
et requiert un savoir faire spécifique

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A ECB D

ECBA D

EA DCB
Zinc et bois entièrement recyclable

Zinc 50 MJ/kg, relativement faible comparé aux autres métaux

Négligeable

Energie grise :
 

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :    Joints debouts, à tasseaux, différentes teintes

Applications :       Toitures, formes architecturales courbes possibles

Mise en oeuvre initiale :  Délicate, par professionnel spécialisé

Facilité de remplacement :  Aisée, par professionnel spécialisé

Entretien :         Aucun entretien nécessaire

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

ECBA D

Qualité acoustique :
 Voligeage + plenum ventilé en tampon acoustique

Adaptation pluie / humidité:
 Attention à la corrosion du zinc

Durée de vie moyenne :
 > 50 ans

Performance thermique :
 S=0.07 ; Nécessité d’intégrer un isolant thermique en toiture

PROPRIETES

DESCRIPTION
La toiture zinc est une technique de couverture très peu répandue 
en Nouvelle-Calédonie, dont la mise en oeuvre requiert un 
savoir-faire certain, mais qui présente de très bonnes qualités 
techniques et environnementales. Matériau résistant et durable, il 
est parfaitement adapté au climat tropical. 

Exemple décrit : zinc à joints debouts sur voligeage jointif en bois ventilé en sous-face



L a sur toiture venti lée
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     8/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Tôle transformée localement
Pose :      Maîtrisée localement

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 30 000 F/m²  pour 
l’exemple décrit fourni et posé (hors dalle béton)

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Bonne performance thermique
- Etanchéité protégée et préservée 
- Espace ombragé utilisable en toiture

CONTRAINTES
- Intégration architecturale nécessaire
- Coût d’investissement
 

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A ECB D

ECBA D

EA DCB
Béton, acier non recyclables. Utilisation de bois possible

En fonction des matériaux utilisés

Matériaux inertes et sans contact avec l’intérieur

Energie grise :
 

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :    Bois, métal, photovoltaïque...

Applications :       Toits terrasses, toits inclinés

Mise en oeuvre initiale :  Aisée, selon cas de figure

Facilité de remplacement :  Aisée, sans intervention sur l’étanchéité

Entretien :         Nettoyage éventuel entre les deux toitures

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

ECBA D

Qualité acoustique :
 Pas de pluie sur la toiture en contact avec les locaux

Adaptation pluie / humidité:
 Etanchéité protégée par la surtoiture

Durée de vie moyenne :
 25 à 40 ans

Performance thermique :
 Facteur solaire S = 0,02 (lame d’air très ventilée)

PROPRIETES

DESCRIPTION
La surtoiture ventilée consiste à protéger une toiture terrasse par 
une deuxième couverture superposée et décollée. La lame d’air 
située entre les deux doit être largement ventilée pour une bonne 
performance thermique. 
Particulièrement adaptée à la réhabilitation, elle est adaptable à 
de nombreux cas de figure.

Exemple décrit : terrasse béton avec surtoiture tôle colorsteel blanche sur charpente acier



L a tôle  réf léchissante
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     8/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Hors Nouvelle-Calédonie
Pose :      Par couvreur 

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement supérieur d’environ 25% 
à une tôle acier standard 6/10e.

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Très bonnes performances thermiques
- Absorption du bruit de la pluie
- Résistance importante à la corrosion

CONTRAINTES
- Prudence lors de l’installation (ne pas 
abimer la couche supérieure)
- Faible diffusion en Nouvelle-Calédonie

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A ECB D

ECBA D

EA DCB
Non recyclable 

Emission de polluants à l’intérieur négligeable

Energie grise :
 Peu de données disponibles
 
Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :    Tôle ondulée, tôle profilée

Applications :       Couverture sur tout type de charpentes, bardages

Mise en oeuvre initiale :  Idem tôle standard, pose soignée nécessaire

Facilité de remplacement :  Aisé, idem tôle standard

Entretien :         Pas d’entretien spécifique

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

ECBA D

Qualité acoustique :
 Absorption du bruit de la pluie

Adaptation pluie / humidité:
 Protection anticorrosive de la tôle

Durée de vie moyenne :
 40 à 50 ans

Performance thermique :
 Facteur solaire S =0,02 ; forte réflexsion solaire (α = 0,2)

PROPRIETES

DESCRIPTION
La tôle réfléchissante anticorrosive est un produit de couverture 
sèche. Ce matériau se compose d’une tôle en acier protégée par 
un revêtement bitumineux et un parement en aluminium.  
Matériau disponible mais encore peu courant en 
Nouvelle-Calédonie, il s’utilise comme la tôle standard, avec des 
performances techniques bien supérieures.

Exemple décrit : Ondulit finition aluminium naturel avec faux-plafond et plenum ventilé
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PERFOMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     6/10

Matière première :  Origine extérieure (ressource bois local à étudier)
Transformation :   Extérieure (développement de filière locale à étudier)
Pose :      Par couvreur, maîtrisée localement 

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 17 000 F/m² pour 
l’exemple décrit fourni et posé (hors charpente)

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Matériau naturel et esthétique
- Couverture et plafond simultanés
- Entretien et remplacement aisé

CONTRAINTES
- Toits fortement inclinés uniquement
- Isolation thermique moyenne
- Nécessite une charpente spécifique

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A ECB D

ECBA D

EA DCB
Matériaux naturels biodégradables

Bois d’origine extérieure

Si absence de traitement du bois

Energie grise :
 

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :    Tuiles fendues (à préférer) ou sciées

Applications :       Toits inclinés uniquement avec pentes > 36°

Mise en oeuvre initiale :  Technique, par couvreur

Facilité de remplacement :  Remplacement d’une seule tuile possible

Entretien :         Nettoyage éventuel (mousses, débris végétaux)

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

ECBA D

Qualité acoustique :
 Absorption du bruit de la pluie

Adaptation pluie / humidité:
 Eviter climats très fortement humides

Durée de vie moyenne :
 15 à 25 ans

Performance thermique :
 Isolation complémentaire nécéessaire sur faux-plafond

PROPRIETES

DESCRIPTION
Technique largement répandue dans le monde, les tuiles de bois, 
ou bardeaux, sont superposées directement sur la charpente pour 
réaliser en une seule opération la couverture et le plafond. Des 
bandes goudronneuses entre les tuiles peuvent si nécessaire 
apporter un complément d’étanchéité.  

Exemple décrit : Tuiles en Red Cedar avec bande d’étanchéité, sans isolation thermique



COUT GLOBAL

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

ENVIRONNEMENT

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

PROPRIETES

DESCRIPTION
La toiture en paille est une technique traditionnelle de 
Nouvelle-Calédonie utilisée à l’origine sur les constructions kanaks. 
Elle se retrouve désormais sur certaines constructions modernes, 
notamment dans l’hôtellerie, les farés ou bungalows. Son 
utlisation demande certaines précautions et une bonne 
connaissance de cette technique particulière. 
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La paroi ventilée en bois

Les agglos avec isolation



Les agglos  avec isolation
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     7/10

Matière première :  Locale (granulats) + importée (ciment, isolants, BA13)
Transformation :   Locale
Pose :      Entreprises locales

Et localement ?

A EC DB

Coût d’investissement environ 20 000 F/m² pour 
l’exemple décrit fourni et posé

Coût global :

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Qualités environnementales des agglos
- Faible coût d’investissement
- Technique courante de construction (agglos)

CONTRAINTES
- Isolation thermique complémentaire
- Protection extérieure nécessaire
- Peu adapté aux zones très humides

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Agglos recyclables

En fonction de la nature des revêtements intérieurs et extérieurs

Agglo composé à 90 % de granulats locaux 
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Agglos de différentes épaisseurs et formes

Applications :        Murs en maçonnerie, cloisons

Mise en oeuvre initiale :  A la main, par entreprise de maçonnerie

Facilité de remplacement :  Impossible

Entretien :         Enduit extérieur à préserver

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Performance acoustique :
  Rw = 55 dB pour le complexe 

Adaptation à l’humidité :
 Enduit extérieur nécessaire

Durée de vie moyenne :
  25 à  50 ans selon les conditions

Performance thermique :
   Facteur solaire S = 0,016 avec enduit teinte claire et isolant

PROPRIETES

Exemple décrit : agglos ep. 20 cm + doublage isolant intérieur 5 cm + BA13

DESCRIPTION
Le mur en agglos est une technique largement utilisée en 
Nouvelle-Calédonie. Les agglos sont des blocs de béton moulés 
avec un vide d’air creux au centre. Ils sont assemblés à la main avec 
du mortier pour monter un mur. Pour une bonne performance 
thermique, une protection solaire ou une isolation 
complémentaire est nécessaire. 



L’ ossature métal l ique
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     6/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Locale
Pose :      Entreprises spécialisées

Et localement ?

A EC DB

Coût d’investissement environ 19 000 F/m² pour 
l’exemple décrit fourni et posé

Coût global :

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Structure sèche, chantier propre et rapide
- Nombreuses possibilités de performance 
et matériaux (isolation complémentaire, ...)

CONTRAINTES
- Energie grise importante
- Résistance à la corrosion en milieu 
humide

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Acier recyclable

Négligeable

Acier + fibrociment
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Parement en divers matériaux, isolation possible

Applications :        Charpentes, murs, structures de bâtiments, ...

Mise en oeuvre initiale :  Par professionnel

Facilité de remplacement :  Impossible

Entretien :         Aucun

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Performance acoustique :
  Faible, mais possibilité de rajouter un isolant si nécessaire

Adaptation à l’humidité :
 Attention à la corrosion sur l’acier

Durée de vie moyenne :
 40 à 50 ans

Performance thermique :
   Facteur solaire S = 0,04 avec bardage teinte claire

PROPRIETES

Exemple décrit : ossature acier galva + bardage fibrociment teinte claire + BA13, sans isolation 

DESCRIPTION
L’ossature métallique est un système constructif très stable et 
résistant. Largement utilisé dans l’architecture industrielle, elle est 
également bien adaptée pour l’habitat individuel. L’utilisation de 
panneaux structurels pré-assemblés permet de réaliser un 
chantier propre et rapide avec des fondations limitées.



L a paroi  venti lée en b ois
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     9/10

Matière première :  Filière bois calédonien (pin caraïbe et autre) en cours de développement 
Transformation :   Filière bois calédonien (pin caraïbe et autre) en cours de développement 
Pose :      Par entreprises spécialisées

Et localement ?

A EC DB

Coût d’investissement environ 25 000 F/m² pour 
l’exemple décrit fourni et posé

Coût global :

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Structure légère à faible inertie
- Matériau naturel (structure + habillage)
- Matériau esthétique

CONTRAINTES
- Employer du bois avec une classe 
d’exposition adaptée
- Attention à la déforestation (labels)

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Matériau naturel recyclable

Négligable à l’intérieur si bois non traité

Bois importé
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Différentes essences de bois possibles

Applications :        Façades tous bâtiments 

Mise en oeuvre initiale :  Par professionnel

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Aucun entretien spécifique si bois laissé brut

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Performance acoustique :
 Moyenne, mais possibilité de rajouter un isolant si nécessaire

Adaptation à l’humidité :
 La ventilation de la lame d’air limite la dégradation du bardage

Durée de vie moyenne :
 20 à 30 ans

Performance thermique :
   Facteur solaire S = 0,04 ; faible inertie thermique

PROPRIETES

Exemple décrit : BA13 + ossature pin CL4 + OSB + lame d’air ventilée  + bardage pin CL4

DESCRIPTION
La paroi ossature bois est un mode constructif performant, tant sur 
le plan technique qu’environnemental. La ventilation de la lame 
d’air extérieure permet d’obtenir de bonnes performances 
thermiques sans isolant, et l’utilisation de panneaux 
pré-assemblés assure un chantier propre et rapide. 



Le béton de terre stabilisée
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     7/10

Matière première :  Locale (terre) + ciment
Transformation :   Locale, sur site du chantier
Pose :      Entreprises locales

Et localement ?

EDCBACoût global :

Peu de données disponibles

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Matériau naturel
- Aucun enduit ou peinture nécessaire
- Utilisation de murs bruts esthétiques

CONTRAINTES
- Adaptation architecturale nécessaire
- Matériau encore peu diffusé
- Attention aux remontées capilaires

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER
Produit en cours de normalisation 

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Matériau recyclable

Négligeable, matériau naturel

Matériau naturel 
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Mur banché en place

Applications :        Murs en maçonnerie

Mise en oeuvre initiale :  Technique, par entreprise spécialisée

Facilité de remplacement :  Non concerné

Entretien :         Aucun entretien spécifique

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Performance acoustique :
  Rw = 50 dB pour 40 cm

Adaptation à l’humidité :
 Accessoire de protection nécessaires (couvertines...)

Durée de vie moyenne :
  > 50 ans

Performance thermique :
   Facteur solaire S = 0,07 ; très forte inertie

PROPRIETES

Exemple décrit : mur nu ép. 40 cm

DESCRIPTION
Le béton de terre stabilisée, ou pisée, est un procédé simple et 
ancestral qui consiste en la construction de murs massifs réalisés 
en place par compactages successifs de terre dans des coffrages. 
Déjà utilisé en Nouvelle-Calédonie, c’est un des rares matériaux de 
construction faisant appel quasi exclusivement à une ressource 
locale : la terre. 



L a brique de terre
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     7/10

Matière première :  Ressource locale (terre)
Transformation :   Locale, artisanale
Pose :      Entreprises de maçonnerie

Et localement ?

A EC DB

Peu de données disponibles 

Coût global :

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Matériau naturel, ressource locale
- Mise en oeuvre facile
- Inertie thermique et isolation phonique

CONTRAINTES
- Dégradation avec l’humidité
- Faible diffusion en Nouvelle-Calédonie, 
ressource à développer

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Matériau entièrement recyclable

Négligeable, matériau naturel non traité

Matériau naturel
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Brique de dimensions variables

Applications :        Cloisons intérieures exclusivement

Mise en oeuvre initiale :  Aisée, par entreprises spécialisées

Facilité de remplacement :  Impossible

Entretien :         Aucun entretien spécifique

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Performance acoustique :
  Bon isolant phonique, Rw variant de 40 à 50 dB

Adaptation à l’humidité :
 A protéger des intempéries

Durée de vie :
 40 à 50 ans

Performance thermique :
   Forte inertie ; utilisation à l’intérieur

PROPRIETES

Exemple décrit : Cloison en brique de terre compressée, épaisseur 15 cm

DESCRIPTION
La brique de terre crue compressée est un matériau naturel et 
écologique issu directement du sol calédonien, facile à fabriquer et 
à mettre en oeuvre. Sa résistance à l’humidité limitant ses 
applications, en Nouvelle-Calédonie elle est utilisée dans la 
construction en tant que cloison. 



GU
ID

E D
ES

 M
AT

ER
IA

UX

LES FICHES DES
     Comparatif

PERFORMANCE 

TECHNIQUE

MISE EN 

OEUVRE

INTERET 

ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE 8/10

NOTE GLOBALE 9/10

NOTE GLOBALE 6/10

NOTE GLOBALE 8/10

NOTE GLOBALE 7/10

NOTE GLOBALE 7/10

NOTE GLOBALE 6/10

Le vitrage à contrôle solaire
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     8/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Assemblage des menuiseries localement
Pose :      Entreprises locales spécialisées

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 113 000 F/m² 
pour l’exemple décrit fourni et posé

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Adaptées à la ventilation naturelle 
- Possibilité de lames opaques 
- Nettoyage par l’intérieur

CONTRAINTES
- Peu adaptées pour les locaux 
climatisés 
- Etanchéité en conditions cycloniques

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Aluminium et verre recyclable 

Pas de nuisances particulières

Très élevée (verre + aluminium)
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Menuiseries aluminium

Applications :        Tout bâtiment fonctionnant en ventilation naturelle

Mise en oeuvre initiale :  Par menuisier

Facilité de remplacement :  Possibilité de remplacer chaque lame si besoin

Entretien :         Nettoyage des deux côtés possible depuis l’intérieur 

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Qualité acoustique :
  Faible isolation

Adaptation pluie/humidité :
  Peut rester ouvert sous la pluie

Durée de vie moyenne :
  20 à 30 ans

Performance aéraulique:
   Large surface de passage d’air modulable de 30 à 90%

PROPRIETES

Exemple décrit : verre feuilleté monté sur cadre en aluminium (0,80 m x 1,20 m)

DESCRIPTION
Les menuiseries jalousies sont constituées de lames orientables. 
Elles sont particulièrement adaptées pour la ventilation naturelle 
car elles offrent une très large surface de passage d’air, permettent 
de réguler le débit de ventilation et peuvent rester ouvertes sans 
risque d’intrusion en cas d’absence.



Le double vitrage teinté
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22LES FICHES DES
PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     6/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Assemblage local possible
Pose :      Entreprises spécialisées

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 50 à 60 % plus 
cher qu’un simple vitrage clair

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Protection solaire (par teinte) 
- Isolation acoustique (par double vitrage)
- Assemblage possible en Nouvelle-Calédonie 

CONTRAINTES
- Réduit fortement l’éclairage naturel
- Coût d’investissement élevé

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Verre et aluminium recyclables

Négligeable

Verre + aluminium
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Diverses dimensions, épaisseurs et performances

Applications :        Bâtiments climatisés proches de nuisances sonores

Mise en oeuvre initiale :  Par professionnel

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Peu d’entretien nécessaire

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Qualité acoustique :
 Isolation par le double vitrage

Adaptation pluie/humidité :
 En fonction du classement AEV de la mensuiserie

Durée de vie moyenne :
 Idem vitrage classique

Performance thermique :
   Amenée par la teinte du vitrage, facteur solaire So environ 0.5

PROPRIETES

Exemple décrit : double vitrage 6-12-4, avec lame air, teinté bronze

DESCRIPTION
Le double vitrage teinté est une menuiserie composée d’un verre 
coloré à l’extérieur, d’une lame d’air et d’un verre classique à 
l’intérieur. Disponible en plusieurs coloris et épaisseurs, il permet 
de réduire les apports solaires à l’intérieur du bâtiment (teinte) 
ainsi que les nuisances sonores (double vitrage).
Bien adapté aux espaces climatisés.



Le vitrage à  contrôle  solaire
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23LES FICHES DES

PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     7/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Assemblage des menuiseries localement
Pose :      Entreprises spécialisées

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 15 à 20 % plus 
cher qu’un vitrage clair

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Réduction des apports solaires
- Maintien de l’éclairage naturel

CONTRAINTES
- Coût d’investissement élevé
- Vitrage traité non recyclable

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Verre traité non recyclable

Négligeable

Verre + aluminium
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Diverses dimensions, épaisseurs et performances

Applications :        Façades de bâtiments tertiaires

Mise en oeuvre initiale :  Par professionnel

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Pas d’entretien spécifique nécessaire

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Qualité acoustique :
 Idem simple vitrage classique

Adaptation pluie/humidité :
 En fonction du classement AEV de la menuiserie

Durée de vie moyenne :
 Idem simple vitrage classique

Performance thermique :
   Facteur solaire So variant de 0,2 à 0,6 selon les caractéristiques

PROPRIETES

Exemple décrit : simple vitrage avec couche pyrolitique face interne

DESCRIPTION
Il permet de limiter les apports thermiques tout en préservant un 
bon apport de lumière naturelle sans sensation d’éblouissement. 
Il fonctionne grâce au contrôle du rayonnement solaire par 
réflexion, transmission et absorption apporté par une mince 
couche de dépots d’origine métallique à la surface du verre.



L a c asquette
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24LES FICHES DES
PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     7/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Assemblage local
Pose :      Entreprises spécialisées

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 104 000 F/m² 
pour l’exemple décrit fourni et posé

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Réduction des apports solaires
- Aucun impact sur la ventilation naturelle
- Préserve la visibilité

CONTRAINTES
- Réduction de l’éclairage naturel
- Peu adaptée pour façades Est et Ouest 
(soleil rasant début et fin de journée)

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Acier recyclable

Négligeable

Acier
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Bois, métal, béton, ... Privilégier lames ajourées

Applications :        Tous types de bâtiments, orientations N et S.

Mise en oeuvre initiale :  Aisée, privilégier éléments rapportés légers

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Pas d’entretien spécifique

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Qualité acoustique :
 Non concerné

Adaptation pluie/humidité :
 Protection partielle de la pluie 

Durée de vie moyenne :
 25 à 30 ans

Performance thermique :
   Amélioration de 30 à 70% de So suivant orientation et caractéristiques

PROPRIETES

Exemple décrit : tôle blanche sur console galvanisée (1 m x 1 m)

DESCRIPTION
La casquette, aussi appelée débord ou auvent, est une protection 
solaire fixe extérieure placée au dessus des baies. Elle permet une 
bonne réduction des apports thermiques, et éventuellement une 
protection permettant d’ouvrir les baies en cas de pluie. C’est une 
protection solaire adaptée pour les orientations Nord et Sud.



Le volet  p ersienné
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25LES FICHES DES
PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     8/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Assemblage local
Pose :      Entreprises spécialisées

Et localement ?

A EC DBCoût global :

Coût d’investissement environ 39 000 F/m² 
pour l’exemple décrit fourni et posé

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Permet la ventilation naturelle
- Protection modulable selon les besoins
- Protection anti-effraction

CONTRAINTES
- Fragilité de la quincaillerie
- Réduction de l’éclairage naturel
- Manoeuvre a travers la baie ouverte

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Aluminium recyclable

Négligable

Aluminium
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Aluminium, bois, PVC, lames fixes ou orientables

Applications :        Logements, tertiaire, bâtiments d’enseignement

Mise en oeuvre initiale :  Aisée, attention à la qualité des accessoires

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Entretien de la quincaillerie

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Qualité acoustique :
 Très faible isolation acoustique apportée par le volet

Adaptation pluie/humidité :
 Protection de la baie ouverte en cas de pluie (hors cyclone)

Durée de vie moyenne :
 Attention à la qualité de la quincaillerie

Performance thermique :
   Amélioration de 50% du facteur solaire So

PROPRIETES

Exemple décrit : volet persienné coulissant en aluminium (0,80 m x 1,20 m)

DESCRIPTION
Le volet persienné coulissant est une protection solaire extérieure 
amovible. Lorsque le volet est placé devant la baie (déployé), il  
réduit fortement les apports solaires à l’intérieur du bâtiment. La 
ventilation naturelle est conservée, tout en assurant l’intimité et la 
protection contre la pluie et les effractions.



Les brises-solei l
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     9/10

Matière première :  Provenance locale à étudier : bois, bambou, ...
Transformation :   Assemblage local
Pose :      Par entreprises spécialisées

Et localement ?

A EC DBCoût global :

Coût d’investissement environ 120 000 F/m² 
pour l’exemple décrit fourni et posé

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Réduction des apports thermiques
- Conservation de la ventilation naturelle
- Protection anti-intrusion

CONTRAINTES
- Résistance aux vents forts
- Réduction de l’éclairage naturel

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Bois et structure recyclables

Négligeable

Bois, structure métal
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Horizontaux, verticaux, inclinables, relevables

Applications :        Protection solaire de baies et façades

Mise en oeuvre initiale :  Aisée

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Aucun entretien spécifique 

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Qualité acoustique :
 Aucun isolement acoustique apporté par le brise-soleil

Adaptation pluie/humidité :
 Légère protection à la pluie de la baie protégée

Durée de vie moyenne :
 15 à 20 ans

Performance thermique :
   Amélioration de 50% du facteur solaire So

PROPRIETES

Exemple décrit : brise-soleil vertical à lames bois inclinées, support métal (0,80 m x 1,20 m)

DESCRIPTION
Cette protection solaire est composée de lames de bois inclinées 
montées sur un support vertical. L’espacement entre lames 
permet de ventiler naturellement, de bénéficier de l’éclairage 
naturel et des vues sur l’extérieur tout en protégeant des apports 
solaires et de l’intrusion. 
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     6/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Découpe et assemblage local
Pose :      Entreprises spécialisées

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 1 200 F/m² pour 
l’exemple décrit fourni et posé (hors poteaux)

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Transparence et lumière naturelle
- Diversité des formes et coloris
- Bien adaptée pour les terrasses ou decks

CONTRAINTES
- Faible résistance aux vents forts
- Faible durée de vie
- Protection thermique moyenne

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Polyester recyclable

Négligeable

Polyester
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Diverses dimensions, coloris et transparence

Applications :        Protection solaire de baies, façades, terrasses...

Mise en oeuvre initiale :  Par professionnel

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Aucun entretien spécifique

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Qualité acoustique :
 Non concerné

Adaptation pluie/humidité :
 Utilisation intérieure ou extérieure, résitante aux intempéries

Durée de vie moyenne :
 10 à 15 ans, sensible aux vents forts

Performance thermique :
   Suivant l’opacité de la toile (de 40 à 80%)

PROPRIETES

Exemple décrit : toile microperforée anti-UV triangulaire tendue entre poteaux  

DESCRIPTION
Réalisée à partir d’un textile microperforé résistant aux 
intempéries et protégeant des UV, la toile tendue permet de 
réduire les apports solaires directs sans détériorer l’éclairage 
naturel. Elle peut être utilisée pour protéger aussi bien les baies, 
que les façades ou encore des espaces extérieurs non couverts.
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Le brasseur  d ’air
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     9/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Extérieure
Pose :      Entreprises locales

Et localement ?

A EC DBCoût global :

Coût d’investissement environ de 45000 F pour 
l’exemple décrit fourni et posé

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Diminution de la température ressentie
- Diversité des modèles
- Intégration possible d’un luminaire

CONTRAINTES
- Nécessite une hauteur sous plafond 
minimale (2,60 m)
- Ne rafraichit pas l’air ambiant

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Partiellement recyclable

Aucune émission de polluants dans l’air intérieur

Varie en fonction de la composition du brasseur d’air
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Privilégier grands diamètres

Applications :        Complément de la ventilation naturelle

Mise en oeuvre initiale :  Aisée, 30 cm mini entre pales et plafond

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Faible, nettoyage des pales

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Qualité acoustique :
 Bruit faible si équipement de qualité

Adaptation à l’humidité :
 Sélectionner matériel adapté climat humide

Durée de vie moyenne :
  15 à 25 ans

Performance énergétique:
   Création une vitesse d’air de 0,5 à 1,5 m/s (-4°C temp. ressentie)

PROPRIETES

DESCRIPTION
Exemple décrit : brasseur diam. 140 cm, hautes performances

Le brasseur d’air est un ventilateur plafonnier à pales. Utilisé en 
complément de la ventilation naturelle, il permet de créer un flux 
d’air sur le corps des occupants et ainsi de diminuer leur 
température ressentie. Il existe une grande variété de modèles, 
mais il convient d’utiliser un équipement performant et de qualité 
pour une bonne efficacité.



L a cl imatisation économe
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     4/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Extérieure
Pose :      Entreprises locales

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement d’environ 110 000 F pour 
l’exemple décrit fournit et posé

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Refroidissement de l’air intérieur
- Déshumidification de l’air intérieur

CONTRAINTES
- Maintenance et entretien régulier
- Risque élevé de sur-consommation si 
mauvaise utilisation.

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Partiellement recyclable

Nettoyage des filtres indispensables pour limiter les risques sanitaires

Peu de données disponibles
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes:     Réversible, froid seul

Applications :        Rafraichissement et deshumidification 

Mise en oeuvre initiale :  Par professionnel

Facilité de remplacement :  Aisée, par professionnel

Entretien:         Nettoyage et maintenance régulière

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Qualité acoustique :
 Privilégier niveau < 30 dB à 5 m

Adaptation à l’humidité :
 Attention à la corrosion sur l’unité extérieure

Durée de vie moyenne :
  10 à 15 ans avec une maintenance régulière

Performance énergétique:
   Privilégier classe verte ; consigne > 25°C ; fenêtres et portes fermées

PROPRIETES

DESCRIPTION
Exemple décrit : climatiseur mural split inverter, puissance 2.5 kW, EER: 3.4

La climatisation permet de rafraichir un local  en rejetant l’air chaud 
à l’extérieur. Les technologie type Inverter présentant un EER > 3.4 
et de classe verte sont à privilégier. Elle est efficace et économe en 
énergie lorsqu’elle est mise en oeuvre dans un bâtiment bien 
protégé des apports solaires, avec une consigne supérieure à 25 °C. 
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     5/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Extérieure
Pose :      Par professionnels

Et localement ?

A EC DBCoût global :

Coût d’investissement environ  80 000 F/unité 
pour l’exemple décrit fourni et posé

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Aucune consommation électrique
- Adapté à de nombreuses configurations
- Courant en Nouvelle-Calédonie

CONTRAINTES
- Etanchéité en toiture à soigner
- Renouvellement d’air hygiènique, peu 
d’action sur la ventilation naturelle

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Aluminium recyclable 

Négligeable

Energie grise :
 Aluminium

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Différents diamètres et matériaux

Applications :        Extraction d’air, ventilation naturelle assistée

Mise en oeuvre initiale :  Technique (étanchéité en toiture)

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Entretien des roulements

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Qualité acoustique :
 Bruit très faible

Adaptation à l’humidité :
 Conception prévue pour éviter les entrées d’eau

Durée de vie moyenne :
  10 à 20 ans

Performance énergétique:
   Aucune consommation énergétique

PROPRIETES

DESCRIPTION
Exemple décrit : extracteur en aluminium, diamètre du conduit 300 mm 

C’est un équipement de toiture actionné par le vent qui permet 
d’évacuer l’air chaud des locaux concernés. Sa forme lui permet 
d’éviter toute entrée d’eau en cas de pluie et assure un tirage 
thermique même en cas de vent très faible. Il est bien adapté pour 
les locaux défavorisés pour la ventilation naturelle. 



Le chauffe - eau solaire
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31LES FICHES DES
PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     8/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Assemblage local
Pose :      Entreprises locales spécialisées

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Retour sur investissement environ 5 ans par 
rapport à un cumulus électrique

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Aucune consommation d’électricité 
- Possibilité raccordement lave-linge, lave-vaisselle
- Possibilités installations collectives

CONTRAINTES
- Pose sur une toiture orientée Nord 
- Appoint nécessaire si site peu ensoleillé
- Impact architectural en toiture

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB

Aucune émission à l’intérieur

Aluminium, inox, verre

Peu de possibilités

Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Installations individuelles ou collectives

Applications :        Eau chaude sanitaire, piscines

Mise en oeuvre initiale :  Par professionnel adhérent à la démarche CALSOL

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Nettoyage des capteurs

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Qualité acoustique :
 Aucun bruit en fonctionnement

Adaptation à l’humidité :
 Equipement en toiture résitant aux intempéries

Durée de vie moyenne :
 15 à 25 ans

Performance énergétique:
   Aucune consommation (si thermosiphon sans appoint)

PROPRIETES

Exemple décrit : thermosiphon individuel 300L : certifié CSTB + productivité > 650 kWh/m²

DESCRIPTION
Le chauffe-eau solaire utilise l’énergie radiative du soleil 
directement pour chauffer de l’eau sanitaire. Il est composé de 
capteurs en toiture et d’un ballon de stockage qui peut être collé 
aux capteurs ou situé à l’intérieur du bâtiment. Il peut être équipé 
d’un appoint réglable (électrique, gaz) pour les jours faiblement 
ensoleillés.



L a cuve d ’eau pluviale  
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32LES FICHES DES
PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     8/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Locale 
Pose :      Aisée

Et localement ?

A EC DBCoût global :

Coût d’investissement environ 140 000 F/unité 
pour l’exemple décrit fourni et posé

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Facilité d’installation
- Réutilisation d’une ressource gratuite (eau)
- Fabrication locale (cuve)

CONTRAINTES
- Eau non potable sans traitement
- Durée de vie de la pompe

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Polyéthylène recyclable

Eau non potable sans traitement complémentaire

Polyéthylène 30 kWh/kg (donnée France) - rotomoulage local
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Cuves plastique, bois ou métal

Applications :        Tout usage avec de l’eau non potable

Mise en oeuvre initiale :  Aisée si cuve aérienne

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Nettoyage de la cuve

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Qualité acoustique :
 Pompe de circulation immergée, inaudible

Adaptation à l’humidité :
 Cuve installée en extérieur

Durée de vie moyenne :
  10 à 15 ans (pompe)

Performance énergétique:
   Faible consommation de la pompe de distribution

PROPRIETES

DESCRIPTION
Exemple décrit : cuve en polyéthylène rotomoulé 1 m3 + filtre + pompe de distribution 

Les eaux de pluie de toiture sont collectées en gouttières, filtrées 
puis stockées dans une cuve enterrée ou aérienne. Une pompe de 
distribution permet ensuite d’alimenter différents usages en eau 
non potable : arrosage du jardin, nettoyage, chasse d’eau WC...  
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     8/10

Matière première:  Origine extérieure
Transformation:   Extérieure
Pose:      Entreprises d’électricité spécialisées

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement extrêmement variable en 
fonction de la complexité de l’installation. 

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Diverses formes existantes, de la plus 
simple à la plus complexe
- Economies d’énergies importantes

CONTRAINTES
- Intervention sur les tableaux électriques
- Peu de solutions complètes et spécifiques 
disponibles en Nouvelle-Calédonie

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Données non disponibles (équipements de mesure électrique)

Négligeable (équipements de mesures électriques)

Données non disponibles (équipements de mesure électrique)
Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Nombreuses, simplifiées ou automatisées

Applications :        Tertiaire, industrie, parc de bâtiments

Mise en oeuvre initiale :  Par professionnel électricien

Facilité de remplacement :  Aisée, suivant la nature de l’installation

Entretien:         Suivi régulier nécessaire dans l’utilisation

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Qualité acoustique :
 non concerné

Adaptation à l’humidité :
 non concerné

Durée de vie :
  Attention à la qualité des équipements installés

Performance énergétique:
   Gains de consommation très importants possibles

PROPRIETES

DESCRIPTION
Exemple décrit : système de comptage et de suivi énergétique

Le management ou le suivi énergétique repose sur l’utilisation 
d’outils permettant de suivre précisément les profils de 
consommation énergétique d’un bâtiment afin de maîtriser au 
mieux les dérives et d’optimiser le fonctionnement des 
installations. Suivant l’importance des installations, ils peuvent être 
intégrés à une GTB ou mis en place spécifiquement.  
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L’ampoule à LED
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     9/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Extérieure
Pose :      Entreprises d’électricité

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 3000 F pour la 
fourniture de l’exemple décrit

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Faible consommation électrique
- Lampe solide et résistante
- Gradation possible

CONTRAINTES
- Technologie coûteuse
- Attention aux LEDs de mauvaise qualité, choisir 
des produits de marque est une garantie de qualité

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Verre, métaux, poudres fluorescentes, plastiques

Peu de données disponibles

Gêne occulaire si rayonnement direct, quelques composants toxiques

Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Globe, réflecteur, crayon, flamme, tube ...

Applications :        Domestique, industriel, éclairage extérieur, ...

Mise en oeuvre initiale :  Aisée

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Peu d’entretien nécessaire

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

EDCBA

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Temps d’allumage :
 Allumage très rapide (moins d’une seconde) 

Cycle de commutation :
 100 000 commutations maximum

Durée de vie moyenne :
  15 000 h à 30 000 h de fonctionnement

Performance énergétique:
   De 60 à 100 lm/watt  (variable selon modèles)  

PROPRIETES

Exemple décrit : Ampoule à LED 5,5 W ; 470 lumens

DESCRIPTION
L’ampoule à LED est une technologie récente et prometteuse qui se 
compose de diodes de fortes puissances accolées. Peu 
consommatrices  en énergie, les ampoules à LED sont disponibles 
pour des applications domestiques aussi bien qu’industrielles. Elles 
sont également très résistantes avec une très longue durée de vie.



L’ ampoule fluocompacte
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     6/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Extérieure
Pose :      Entreprises d’électricité

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 1500 F pour la 
fourniture de l’exemple décrit

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Large diffusion
- Peu coûteux 
- Fonctionnement possible avec variateur

CONTRAINTES
- Non adaptée aux allumages fréquents 
(selon modèles)
- Temps d’allumage très long

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Contient du mercure, collecte organisée en Nouvelle-Calédonie

Pas de données disponibles

Champs électromagnétiques, toxicité en cas de casse 

Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Classique, spirale, tube, flamme, ...

Applications :        Domestique, tertiaire

Mise en oeuvre initiale :  Aisée

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Peu d’entretien nécessaire

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Temps d’allumage :
 40 secondes 

Cycle de commutation :
      Non adaptée aux allumages fréquents sauf modèles spécifiques

Durée de vie moyenne :
 10 000 h à 15 000 h de fonctionnement normal

Performance énergétique:
  De 50  à 60 lm/watt 

PROPRIETES

DESCRIPTION

Exemple décrit : Ampoule fluocompacte, 11 W, haute qualité

Aussi appelée lampe basse consommation ou LBC, elle s’est 
démocratisée ces dernières années en remplacement des 
ampoules à incandescence. Econome, durable et  efficace, elle 
s’adapte sur de nombreux luminaires et peut également, selon les 
modèles, s’utiliser avec des systèmes de variation lumineuse. 



Les tubes fluorescents
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36LES FICHES DE L’
PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     6/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Extérieure
Pose :      Entreprises d’électricité

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 700 F pour la 
fourniture de l’exemple décrit. 

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Large diffusion
- Bien adapté aux bureaux ou industries
- Répartition de la lumière uniforme 

CONTRAINTES
- Non adapté aux courtes utilisations
- Rendu de couleur médiocre
- Fragile

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Contient du mercure, collecte organisée en Nouvelle-Calédonie

Peu de données disponibles

Vapeurs toxiques dégagées en cas de casse 

Energie grise :

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Tubes avec ballast électronique

Applications :        Tertiaire, industriel, parkings, extérieur, ...

Mise en oeuvre initiale :  Aisée si plafonnier avec réflecteurs

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Peu d’entretien nécessaire

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Temps d’allumage :
 Moins de 15 secondes 

Cycle de commutation :
      Non adaptés aux commutations fréquentes 

Durée de vie moyenne :
  5 000 h à 15 000 h

Performance énergétique:
  > 80 lm/watt pour la majorité des modèles

PROPRIETES

Exemple décrit : Tube fluorescent de type T5, 14W, 850 lumens, ballast électronique

DESCRIPTION
Les tubes fluorescents sont des systèmes courants également 
appelés néons. Le tube contient des gaz inertes (argon ou mélange 
argon, krypton, néon) qui lorsqu’ils sont excités produisent un flux 
lumineux.  Ils sont fréquemment installés dans les locaux tertiaires 
ou industriels.



Les horloges et minuteries

HO
RL

OG
ES

 ET
 M

IN
UT

ER
IES

N°
37LES FICHES DE L’

PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     6/10

Matière première :  Extérieure
Transformation :   Extérieure
Pose :      Entreprises d’électricité

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 4000 F pour la 
fourniture de l’exemple décrit

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Faible coût d’investissement 
- Peut équiper des installations existantes

CONTRAINTES
- Uniquement pour locaux à faible trafic
- Installation par professionnel électricien 
dans le tableau électrique

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Partiellement recyclable

Emission négligeable à l’intérieur

Energie grise :
 Peu de données disponibles

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Intégrés aux tableaux électriques, bouton minuteur

Applications :        Circulations et zones extérieures

Mise en oeuvre initiale :  Par professionnel (électricien)

Facilité de remplacement :  Aisée par professionnel

Entretien :         Aucun entretien

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Gain sur la consommation:
 Gain d’environ 10% sur la durée de fonctionnement des luminaires

Adaptation à l’humidité :
 A installer dans tableau électrique protégé

Durée de vie moyenne :
  5 à 15 ans

Performance énergétique :
   Consommation de veille entre 2 et 8 W

PROPRIETES

Exemple décrit : Horloge programmable intégrée au tableau électrique

DESCRIPTION
Les horloges et minuteries sont des dispositifs permettant de 
mettre en fonctionnement un appareil pour un temps donné. Ils 
peuvent être soit programmés à l’avance (horloges) soit 
commandés par un bouton-poussoir (minuteries). Ils sont bien 
adaptés à l’éclairage des circulations et zones extérieures.



Le détec teur  de présence
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     7/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Extérieure
Pose :      Entreprises d’électricité

Et localement ?

A EC DBCoût global :

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Adaptés à l’extérieur et à l’intérieur
- Commande sans contact 
- Peut équiper des installations existantes

CONTRAINTES
- Faible durée de vie
- Déclenchement intempestif éventuel si 
réglage peu adapté

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Partiellement recyclable

Emission négligeable  à l’intérieur

Energie grise :
  Peu de données disponibles Coût d’investissement environ 3000 F pour la 

fourniture de l’exemple décrit
Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Capteur infrarouge

Applications :        Commande de lumière, climatisation, ventilation

Mise en oeuvre initiale :  Par professionnel (électricien)

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Peu d’entretien nécessaire

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Gain sur la consommation:
  Gain d’environ 15% sur la durée de fonctionnement des luminaires

Adaptation à l’humidité :
       Peut être installé en extérieur

Durée de vie moyenne :
  ≤ 5 ans

Exemple décrit : détecteur volumétrique infrarouge, angle de détection 150 °

Performance énergétique:
   Consommation de veille inférieure à 1 W

PROPRIETES

DESCRIPTION
Le détecteur de présence est un capteur infrarouge qui détecte 
tout mouvement dans sa zone de surveillance. Il commande alors 
l’allumage ou l’extinction du système d’éclairage. Il est 
généralement équipé d’une minuterie et peut être couplé à 
d’autres détecteurs, de luminosité par exemple. 



La gradation photosensible
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PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE

INTERET ENVIRONNEMENTAL
NOTE GLOBALE     8/10

Matière première :  Origine extérieure
Transformation :   Extérieure
Pose :      Entreprises d’électricité

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 4000 F pour la 
fourniture de l’exemple décrit 

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Régulation autonome et personnalisable
- Possibilités de systèmes centralisés ou 
individuels

CONTRAINTES
- Non adaptée à tous les luminaires 
- A compléter par un détecteur de 
présence pour une efficacité optimale 

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Partiellement recyclable

Négligeable

Energie grise :
 Peu de données disponibles

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Commande multiple ou individuelle

Applications :        Commande de luminaires dimmables uniquement

Mise en oeuvre initiale :  Par professionnel (électricien)

Facilité de remplacement :  Aisée

Entretien :         Peu d’entretien nécessaire

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Gain sur la consommation:
       Gain d’environ 15% sur la puissance d’éclairage  

Adaptation à l’humidité :
       Possibilité d’installation en extérieur

Durée de vie moyenne :
  5 à 10 ans

Performance énergétique:
   Consommation de veille de 2 à 4 W

PROPRIETES

Exemple décrit : Gradateur plafonnier détection de luminosité ambiante

DESCRIPTION
Elle permet de régler automatiquement l’intensité lumineuse 
émise par une lampe en fonction de la lumière naturelle ambiante. 
Fonctionnant avec une cellule photoélectrique, ce système peut 
être installé sur des dispositifs existants (selon compatibilité de 
l’ampoule) ou être directement intégré au luminaire. 



Les horloges et minuteries

HO
RL

OG
ES

 ET
 M

IN
UT

ER
IES

N°
37LES FICHES DE L’

PERFORMANCE TECHNIQUEMISE EN OEUVRE
INTERET ENVIRONNEMENTAL

NOTE GLOBALE     6/10

Matière première :  Extérieure
Transformation :   Extérieure
Pose :      Entreprises d’électricité

Et localement ?

A EC DBCoût global :
Coût d’investissement environ 4000 F pour la 
fourniture de l’exemple décrit

COUT GLOBAL

ATOUTS
- Faible coût d’investissement 
- Peut équiper des installations existantes

CONTRAINTES
- Uniquement pour locaux à faible trafic
- Installation par professionnel électricien 
dans le tableau électrique

A RETENIR

LABELS A RECHERCHER

A C EB D

ECBA D

A EDCB
Partiellement recyclable

Emission négligeable à l’intérieur

Energie grise :
 Peu de données disponibles

Fin de vie / Recyclage :

Nuisances / Pollutions :

ENVIRONNEMENT

Formes existantes :     Intégrés aux tableaux électriques, bouton minuteur

Applications :        Circulations et zones extérieures

Mise en oeuvre initiale :  Par professionnel (électricien)

Facilité de remplacement :  Aisée par professionnel

Entretien :         Aucun entretien

UTILISATION / MISE EN OEUVRE

A EB DC

A ECB D

A EB C D

A ECB D

Gain sur la consommation:
 Gain d’environ 10% sur la durée de fonctionnement des luminaires

Adaptation à l’humidité :
 A installer dans tableau électrique protégé

Durée de vie moyenne :
  5 à 15 ans

Performance énergétique :
   Consommation de veille entre 2 et 8 W

PROPRIETES

Exemple décrit : Horloge programmable intégrée au tableau électrique

DESCRIPTION
Les horloges et minuteries sont des dispositifs permettant de 
mettre en fonctionnement un appareil pour un temps donné. Ils 
peuvent être soit programmés à l’avance (horloges) soit 
commandés par un bouton-poussoir (minuteries). Ils sont bien 
adaptés à l’éclairage des circulations et zones extérieures.
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équipement énergivore à 
éviter

MURS
indicateur utilisé : Facteur solaire S, défini la pourcentage d’énergie solaire transmise par une paroi à l’intérieure 
d’un local, par rapport à celle qu’il a reçu au cours d’une journée.

Critères  d ’évaluation



Critères  d ’évaluation
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parois rerspirantes et 

adaptées aux fortes 

humidités permanentes

uniquement pour les 
parois non extérieures 

(cloisons)



Critères  d ’évaluation
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matériau énergivore en 

grande quantité par unité

Matériau peu énergivore matériau énergivore en 

faible quantité par unité
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